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NOTICE n~roiUOUE ET ARCHEOLOGtQU)J

MAISON DE GAUDECHAR'l' (i~

DE GAUDECIIART EN PICARDIE

Seigneurs de Dargtes en partie (2), de Bachivil!iers(3),

de Villotran (4), de Mesanguy, de St-Rimault (5)

d'Es&eviUc, du Fayel (6), de l'Epine, Eury,

Viefvi!tc(7), ~lattancuurtetCourceites en partie (8),

d'HémevIUers (9),

~ïarquis de Querrieu (10), seigneurs de Roquencourt,

de Cauville et de Vazouy en Picardie.

Cette maison tire son nom dela terre seigneuriale de Gau-

dechart (11) en Beauvoisis, située à cinq kilomètres de Grand-

Yilliers et à huit kilomètres de la terre seigneuriale de Dar-

gies (12).

(Armes: d'argent à 9 merlettes de gueules en orle, 4, 2,3 et 1.
Devise Vivit post funera ~irtus.

(2) Dargies commune du canton deGrandvilliers, arrondissement

de Beauvais.

(3) Bachivilliers commune du canton deChaumont, arrondissement

de Beauvais.

f4) Vi)!ntran commune du cantond'Auncuit, arrond:ssement dp

Beau~a!s.

(~) S.nnt-RimauU etEsseville, communed'Exsudés, canton de Saint-
Ju-)t enChaussée, arrondissement de Clermont.

(6) Fj~ft écart de Cau~igny, commune du canton <te~oaiite.irron-
di~scment de Beauvais.

(7) L'Rpine, Eury, Vief\i))e, écarts de Wartuis.

(8) Mattancourt et Courcelles écarts de ).< commune d'Abbccourt,
canton de Noailles.

(9) Hemcvi))ers commune du cantnnd'Estrces-Saint'Denis, arrondis-
sement deCompiegne.

(10) Querrieu commune de l'arrondissementd'Amiens (Somme).
(U)Gaudechart: commune du canton deMarseUto-te-Petit, arron-

dissement deBeauvais.

(t2) La maison de Dargies tenait rang parmi les plus illustres de

Picardie avant le xn'siecle. Chartes, seigneurde Dargies, était duc
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La conformité des armes (1) des deux maisons, la proxi-
mité de leurs fiefs et le partage de la seigneurie de Dargies,
paraissent indiquer une communauté d'origine (2).

Les seigneurs de Gaudechart,puînés des Dargies, auraient,
d'après quelques généalogistes, pris le nom de leur apanage

connetable dp France sousPhilippe I". Son fils, Hugues de Dargies, fut

fgatement connétahie sous Louis Vt, le Gros. La branche aînëe de
cette maison s'eteignit dans ia personne de Jeannede Dargies, dont les
chateiicnics dp Bulles, de Roye, do Dargies en Bcamaisis, passerent
dans la maison de Bourbonpar le mariage de sa fille Jeanne de Chas-
tillon Saint.Pau), en t3! avec Jacques de Bourbon, comte dela Mo-

resne, connétable de France dont descendent les Bourbons.L'écusson
des Dargies est le deuxieme dansla salle des Connétables du château
de Pterrefonds. H existe auchâteau de Chantilly un tableau produisant
tous les quartiers des Bourbonsqui commence par l'écusson des Dar-

gies (d'or aux neuf merlettes desable).
(1) La maison deDargies portait d'or a 9 merlettes de sable en

orle, 4; 2, 2 et 1. (Sceaux do 1246,120), 1277,1282,1383,13°G et 14t5;
Cartulaire del'abbaye de Froidmont. Biblioth. nationale, titres, scellés,
vol. C, fol. 242.) Cet orle demerlettes se voiten Mte du recueil des
chansons de Gautier deDargies, poète guerrier, qui fit la croisade do

Syrie en 1191,a l'armée du roi Piuiippe-Auguste. (B~b).nationale, sup-
plément français, n' 7222, fol. 8.)

La maison de Gaudechartporte d'argent a neuf merlettes degueuie~
en orle, 4, 2,2 et 1. (Palliot, Vraie el ]o<[r~a:<esc:etK'e desarmo!
p.(i7.'i. A'o!hft:re deP!ca)-fhe, p. 237.– ~t'morM< général d< F/ance,
par Dubuisson, t. J, p. 163. P;'eMf~ de <'o;'<<e de~<t«e, par l'ahbe

Vertot, t. VII, p. 244-27G.)
t2) H est dit dans unpartage du i~i mars ta2û, entre Ambroise et An-

tojnettc deGaudechart, femme de Richard Piiia~oino Les fiefs et sei-

gneuries de Daf~iM et de Gaudechart, situés en Picardie, seront par-
tages suivant les coutumes du lieu.Un terrier dresse, en IjH, par
Philippe Pilloys, greffier de la justice de Bachivilliers, sur lequel sont
peintes les armes de Gaudechart (d'argent a 9 merlette degueutes,
4, 2, 2 et i), rappelle les seigneurs de Gaudechart commeseigneurs en
partie de Dardes. (Ce terrier, sur papier coton, est dansles archives
deM.BorctdeBretizet.) Une ancienne généalogie établie par Nicolas
de Gaudechart, seigneur de BachiviiUcrs, en i6t2, indique Philippe de
Gaudechart seigneur deDargies en partie. (Dansune saisine conservée
au chartrier de l'Epine, du 4 mars 1562,Philippe de Gaudechart est
quabfié seigneur de Dargies.) Mathieu, Gilles,Nicolas, Philippe, Antoine
et Piuhppe de Gaudechart portaient, de pere en fils, le titre de M!-
gmeMr de Dar~:M en partie. (Voir Cemeo<o~!ede la maison de Gaude-
chart, par Latnë.)
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et conservé, en le brisant, par le changement des émaux (1),
l'éeu de la maison de Dargies.

La maison de Dargies a subsisté jusqu'en 1562. On ne sau-

rait s'expliquer comment, dans le voisinage et sous les yeux
de la maison deDargies, les seigneurs de Gaudechart auraient

pu sans trouble enporter les armoiries et le titre seigneu-

rial, s'ils n'eussent tenu cedroit de leur commune origine
et de leur copossession de fief.

Le premier Gaudechart connu est f<<'r;'e deGaM~ee/ta;
vivant en l'an mil, qualifié arm~er dans une quittance
donnée au roi pour cinquante hommes d'armes de sacompa-

gnie (2).
A'6M<eK:7de Gaudechart est signalé dans une donation faite

à l'abbaye de Lannoy (3), nouvellement fondée en 1138.

Guillaume de Gaudechart est inscrit avec ses armes dansla

salle des Croisades du Musée de Versailles (4), parmi les

gentilshommes qui accompagnèrent le roi Philippe-Auguste
en Terre-Sainte en 1191(5)..

(1) Le fond d'or aurait été changé en fond d'argent et les merlettes
de sable en merlettes degueules.

(2) Archives du cabinet du roi de l'ordre du Saint Esprit. Biblio-

theque nationale.

(3) Cart. del'abbaye de Lannoy.
(4) Deuxieme salle desCroisades,douzieme écusson du troisième côté

des fenêtres.

(5) Deux titres ontété produits par la maison de Gaudechartpour
son admission. Lepremier est une reconnaissancedonnée par lui au

camp pres d'Acre,au mois dejuin HHt, a un marchand génois, de la
somme de 30 marcsd'argent poursa part de 300 marcsque lui et neuf
de sescompagnonsavaient empruntés solidairement sous lagarantie de
Caucher de Chashilon.(Voir cette reconnaissance auxpièces justifica
tues.) L'autre est une chartepar laquelle Raoul,comte deSoissons,se
substitue envers plusieurs marchands génois, comme débiteur de ce

que pouvaient leur devoir Jean de Chambly, Robert de Longueval,
Renaud deTramecourt, Nicolas Cossart, Hugues d'Auxy,Jean de Rai-

neval, Cttti/ftttme de Gtt)t<iec/t(tr< Assehn de Louvencourt, Pons

d'Anvin, Simon de Wignacourt, Humbert de laGrange, Hugues de Sart,
Humphroi de Biencourt et Robert d'Abaucourt. Attendu, dit le comte
<.de Soissons, l'mdemnité que je dois aux dits seigneurs pour des

joyaux d'or et d'argent, armes,hvres etplusieurs autres choses que
« les dits seigneurs ont acquisesà Acre et qu'ils m'ont cédées et ii-
« vrées. (Cette charte appartient a M. le marquis de Biencourt.)
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Gode/y'oy de Gaudechart était du nombre des chevaliers
portant bannière à la bataille de Bouvines (12 juillet 121i).
Ilyfuttué(l).

~e/'ya de Ga;MdeeAar< est mentionné dans une charte de
l'abbaye de Saint-Lucien, en 1209(2).

Philippe de Gaudechart fait unedonation à l'abbaye de

Beaupré en 1241, et il est choisi, en mai 1249,comme arbitre

pour faire le partage entre Jean deFontaine-Lavagane et

l'abbaye de Lannoy (3).
Raoul deGaudechart, qualifié armiger, seigneur de Mar-

seille, se dit, dans une charte de1220, de temps immémorial

par les siens, en possession et droit de représenter le roi pour
rendre justice en son absence(4). Dans une charte du mois de
mars 1265, Raoul de Gaudechart fait donation pour lui et ses
héritiers, à l'abbaye de Beaupré, d'un cours d'eau sur toute
l'étendue de saseigneurie de Marseille (5).

Les cartulaires desabbayes de Lannoy, de Saint-Germer,
de Beaupré, de Froidmont etde Saint-Lucien font mention
de cette famille dans unefoule de transactions et de donations
faites à ces abbayes.

La généalogie de la maison deGaudechart estétablie par
titres depuis Pierre deGaudechart, écuyer, seigneur de Gau-

dechart, qui vendit à l'abbaye de Beaupré, par lettres scellées
de son sceau, du mardi 27 février 1308,une rente de deux
mines de blé qu'elle lui devait du consentement de ses en-
fants (6).

La maison deGaudochart a produit plusieurs hommes dis-

tingués dans la carrière militaire, notamment Arlolphe de

(t)0<<!f<MredeB)'e<eM:<,parDuchesne,p.2(H.
(2) Cartulaire del'abbaye de Saint Lucien.

(3) Cf)rh))airedel'dbbaye dp Beau)irfetcartn!aired<'t'.)bbayed(* Saint-
Lucien. ~moires sur leBect:ttOM!S,par M. de l'Esperon, fol. 49.

(4) Origina) aux archives duchâteau du Qnerriou.
(3) Grand cartutaire del'abbaye de Beaupré, folio 24, recto. Cette

charte aété transcrite par D. Grenier dansses pièces pour l'Histoire
de Picardie, 24'paquet (verso Gaudechart).

(6) Cartulaire del'abbaye de Beaupré, cartulaire det'abbaye de Saint-
Lucien, folio 59, verso.
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Gaudechart (i), plus connu dans l'histoire sous lenom de

marquis de Bachivilliers, seigneur de Saint-Rimault, d'Esse-

v ille, de Villotran et deBachhiIIiers.
Entré au service comme cornettede la compagnie du régi-

ment deChoiscul, en 1667,le marquis de Bachivilliers fut un
des plus brillants officiers généraux de son temps. Après
avoir servi dans toutes lescampagnes du milieu du règne de
Louis XIV, et assisté à la prise d'Orsay, de Doesbouy et d'U-

trech, il obtint le brevet debrigadier des armées du roi le
24 août 1688. II leva un régiment de son nom (Bachivilliers),
par commission du 27septembre 1689.Employé sous le duc
de Noailles à l'armée du Roussillon par lettres du 7 avril 1690,
il eut commission pour y commander la cavalerie. Il contri-
bua a la reprise de Saint Jean-de-Larbaldèses, ainsi qu'au
blocus de Gironne. Au mois dejuin il passa en Dauphiné
pour y commander en l'absence dumarquis de Larrey.
L'année suivante, il rejoignit l'armée du Roussillon etprit
part au siège d'Urgel. Promu augrade de maréchal de camp
le 2 mai 1692, 11se démit de sonrégiment en faveur deson

frère, Alexandre deGaudechart, comte d'Esseville. Il reprit
son commandement l'année suivante a l'armée d'Italie. En

1695,le duc de Savoie ayant fait des dégâts aux environs de

Pignerol, le marquis de Bachivilliers, chargé d'exercer des

représailles, alla, le 1" octobre, brûler les maisons deplai-
sance des environs de Turin. LaBugliera et la Vénerie

furent pillées le même jour, le château de Rivoli fut emporté
le lendemain toutes les maisons des environs de Turin furent
détruites (2).

A la bataille de la Marsaille (4 octobre 1695), le marquis de
Bachivilliers commandait la cavalerie de l'aile droite (3).

11 contribua par plusieurs chargesà l'éclatante victoire

remportée par Catinat sur le duc de Savoie(4). Dans l'une

(<)AdolphedeGaudechart,fils de Jean deGaudechart,seigneurde

Bachivilliers, deSaint Mimauit,etc.,et de Marie deMornay-Montche-
~eui), appartenaitla brancheatnée de la maison de Gaudechart.

(2) ~entOtres deCatinat, édition de1819,chezChonpiealné.
(3)~emo:fM deC<t<ittft<,tomeH, p.224.
(4)Voicice que dit Catinat dans sesmémoires, tome11,p. 222-224,

Lettre au roi sur la bataille dela Marsaille « Notre droite avait été
a séparée de t'infanterie, mais MM.de Vins etde.B<MAtM«:ersavaient
t' dejdreparé cemanquement.
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de ces charges il fut blessé d'un coup de sabre à l'épaule (1).
On ne peut assez louer la manière dont le sieur de Bachi-

villiers a we/te cavalerie, dit la Gazette de France du 17

octobre 1693. II commanda en Savoieà la fin de la cam-

pagne (2)et pendant les années 1694 et 1695. II fut élevé au

grade de lieutenant général des armées du Roi par pouvoir
du 3 février 1696. Le gouvernement du fortBarraux en Dau-

phiné, sur la frontière de Savoie, lui fut donné par provision
du 21 janvier 1697. En la même année il servit à l'armée de

Catinat dans les Pays Bas et contribua le 5juin à la prise

d'Ath(Ga~~e de France du 28 mai et du2 juin 1697). En

décembre 1700, il passa en Italie sous le duc de Vendôme et

combattit à Carpi (1701) et à Luzarra (1702). Le marquis de

Bachivilliers était gouverneur de Gironne en 1714. Au mois

d'octobre 1718 il se démit du gouvernement du fort deBarraux

en faveur de sonfrère le comte d'Esseville.

La maison de Gaudechart a formé quatre branches princi-

pales 1° la branche aînée dite des seigneurs de Gaudechart,
de Dargies, de Villotran et de Bachivilliers, éteinte, le 1" jan-
vier 1730, dans la personne d'Alexandre de GAUDECHART,

(t) Lettre de Catinat auRoi, page 227 <' J'ai l'honneur d'envoyer a

Votre Majesté un état des officiersgénéraux blesses et officiersparti-
cutters; M. de 7!ac/t:UtMiersareçu surj'épauie un coup de sabrequi
ne lui acoupé que son justaucorps, a unecharge ou était 5t. de Schom-

e berg. Son aide decamp tua celui qui avait donné le coup de sabre et

un cavalier qui était aupres de lui bicssa M. deSchomberg quiest

c extrêmement blessé et je ne crois pas qu'il en réchappe. )'

(2)Lettre deCatinat au Roi, p. 236 Je viens d'apprendre la mort

de M. de la Maquette, etc. Elle rend le gouvernement de Mézieres
'< vacant; j'ose prendre la liberté de proposera Votre Majesté M. de
« Bttc/ttCt/hers pour cegouvernement. C'est ungentilhomme decondt-
« tion et qui n'a pas de biens il vient de rendre des services très-

< utiies a Votre Majesté. C'est unhonnête homme et d'un francmérite.

Si Votre Majesté prend la peine de s'informer quel il est, elle n en

a apprendra rien que de bien etd'avantageux pour lui. »

Dans une autre lettre au Roi(page2~o) Catmat dit Je suistaché
de la mort deM. de la Maquette dont je connaissais lacapacité et le

« merite. Je crois nepouvoir mieux le remplacer pour le commande-
ment de la Savoieque par le sieur de BacAt~tthe/'sque vous n'y

« enverrez cependant point tant que vous le croirez nécessaire à

t'armée. Je me souviendrai entemps et lieu desrecommandations que
« vous me faites. Il
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comte d'Esseville, lieutenant-général des armées du Roi (1).
2° La branche dite desseigneurs de l'Epine, de Fayel, de

Courcelles et deMattancourt, qui fait l'objet de cette notice,
éteinte dans la personne de René-Ferdinand, marquis deGAU-

DECHART,mort le 20 janvier 1856. 3' La branche dite des

seigneurs de Querrieu, issue de Jabranche des seigneurs de

l'Epine, éteinte dans la personne de Raoul de GAUDECHART,

marquis de Querrieu, en 1875. 4*La branche dite des sei-

gneurs d'HémévUters, issue de la branche des seigneurs de

l'Epine, éteinte dans la personne de J.-Bapt.-Maximilien-

Charles-Albéric, marquis de GAUDECHART, mort le 14 sep-
tembre 1887.

ROBERT de GAUDECHART

Chevalier
1581-1618

Seigneur du Fayel et Bachivilliers en partie,
de l'Epine, Fresnoy et Courcelles en partie,

Archer des Ordonnances duRoi, Lieutenant dans la

compagnie des Gens d'armes

du seigneur de Bonnivet

Robeit de Gaudechart, second fils de Philippe de Gaude-

chart, écuyer, seigneur de Gaudechart et deBachivilliers (2)

(1) Alexandre deGaudechart, comte d'Esseville, frère de Nicolas de

Gaudechart, marquisde BachiviHiers. fit toutes lesguerres des Pays-
tiasararmeedeTurenne en 1672167d,et prit part ta campagnedu Rous-
siïïon. Il tut nommé capitaine en 1677au rÉgimcnt du chevalier Due.I)
pr)t part a t.) bataiiie deSaint Denis, pres Mans,en 1678,et au siège de
Luxembourg. !i conhattit aVeteourt en t680, sous le marecha) d')fu-
miercs, nt les campagnes de t690-t692 à )'armce d'Allemagne et fut
nomme mettre decamp le 2Gjuin 16H2.H combattit à la Marsaille (4
octobre IC93\ filles campagnesde Flandre et se trouvaà la batdtfie
d'Echeren en1703.Nommé mareeha) decamp en t702, heutcn.tnt-gene.
r.d en t707, en rempiaccmf'nt du marquis de i'r<)'.hn, il combattit à
Oadenardo et futélevé au grade de tientenant-genera) des armées du
Roi )e29 mars 1710. Ilprit part à la batuitie de Denam eni7)2ct
assista auxsièges de Douai, du Quesnoy, do Bouchain, do Landeau et
do Frihourg.

ti devint grand croix de l'ordre deSaint-Louis le 18 avril 172).
(2) Philippe de Gauderhart était fils d'Antoine deGaudechart, écuyer,
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et de Claude de Fouilleuse de Flavacourt (1), naquit au châ-

teau du Fayel en 1553.Ayant perdu son père en 1571, 11fut
mis avec sasœur, Marie de Gaudechart. sous la tutelle

d'Ambroise d'Espinay, chevalier, seigneur de Méziëres, leur
beau-frère. Il partagea avec sonfrère aîné,Nicolas de Gaude-
chart (2), la succession de leurpère, par acte du 15janvier
1573,devant Cuisi, notaire à Chaumont(3).

Robert de Gaudechartprit du service comme archer des
ordonnances du Roi en 1571.

H épousa par contrat du 9 mars1581,passé devant Laisné,

seigneur deGaudechart, et d'Andrée de Monnay. Antoine de Gaudechart
était fils de Philippe de Gaudechart, écuyer, seigneur de Gaudechart et
de Bachivilhers, et d'Antoinette de ChaumontQuitry, lequel Philippe
était fils de Nicolas deGaudechart, écuyer, seigneur de Gaudechart, de
Bachivtliiers et deDargies en partie, qui avait épousé par contrat du
27 janvier 1470,passé devant Dumont, notaire a Chaumont, Margue-
rite de Fontaines. 11avait eu enmariage la terre duFayel qui lui venait
de sagrand'-mcre, Isabelle deChantemerle, dame ditFayel, femme de

Mathieu, dit Lionnet de Gaudechart, écuyer, chevaher banneret, sei-

gneur de Gaudechart, de Bachivilliers, du Fayot et de Dargies en par-
tie, et fille de Guillaume de Chantemerleet de Jeanne duFayel,
laquelle était hile do -/MM du Fayel et de Jeanne deBachivilhers. Ce
fief (aujourd'hui hameau de la commune de Cauvigny, canton de

Noailles) relevait de laseigneurie de FontainesLavagan. Gilles deGau-

dechart, fils de Mathieu deGaudechart, en avait fait hommage, le 22

septembre 1444,à Rigaud de Fontaines, chevalier, seigneurde Lavagan.
(Fontaine Lavaganne est aujourd'hui une petite commune du canton de

Marseille, Oise.)
(t) Filie de Jacques de Fouilleuse, écuyer, seigneur de Flavacourt, et

de Françoise du Becde Boury.
Fouilleuse armes d'argent papelonné de gueules moucheté de

trelles versés de même.
Du Bec Fusele en banded'argent et de gueules.
(2)?jicoiasdo Gaudechart, chevalier, seigneur de Bachivilliers, de

Villotran, de Mësanguy, etc., qui épousa en premieres noces (8octobre
l~f!4) Yolande duPlessisLiancourt, dont [i n'eut point d'enfants, et en
deuxièmes noces, le 2 juillet 1604,Claude d'Arquinvilliers, dame de
Saint-Rimault etd'Esseviite, dont postérité. Il continua la brancheatnëe
des Gaudechart, éteinte en 1730.

(3) Chartrier del'Epine.
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notaire aubailliage de Beauvais, Françoise le Sellier (1),
fille de Claude le Sellier et de Françoise de Wignacourt,
dame del'Epine, Eury et F'resnoy. (Elle était veuve en pre-
mières noces deClaude de Lescot, seigneur de la Tuie.)

Par son mariage, 11 devint seigneur de l'Epine et vint
habiter lechâteau d'Eury.

Robert deGaudechart suivit le parti de la Ligue, fort puis-
sant à Beauvais. II prêta serment à ~~n'o/t (2) en présence du
duc d'AumaIe. Mais les habitants deBeauvais, fort soupçon-
neux à l'égard des gentilshommes qui se ralliaient à la cause
du Roi Henri IV, exigèrent de Robert de Gaudechart un
nouveau serment qu'il prêta le 2 juin 1589 en cestermes

« Nous, Robert de Gaudechart, écuyer, seigneur du Fayel.
« jurons et promettons de rester comme nousavons ci-devant

Hfait, en la présence de Monseigneur le duc d'Aumale, de
« vivre et de mourir enla religion catholique, apostoliqueet

« romaine, de porter les armes, employer nos biens et vie

c pour la conservation de l'Union de laville de Beauvais et
a autres villes catholiques unies,sansjamais nous endépar-
« tir, d'obser~ er depoint en point ce qui a été et sera avisé

« par nos seigneurs du conseil général de la dite Union à
«Paris. Faille 2' jour dejuin 1589.Signé de Gaudechart (3). »

Malgré ce serment deuxfois répété, le maire de Reauvais,
Nicolas Godin, fit saisir dans une maison, appartenant à

Robert de Gaudechart, toute la provision de blé qu'il y avait

déposée. Il en fit faire 3,000 pains qu'il envoya à l'armée du
duo de Mayenne, à Arques.

Cet acte arbitraire détermina-t-il Robert de Gaudechart à
abandonner leparti de la Ligue et peut-être aussi la mort de
ïlenri 111(2 août 1589) changea t-elle ses dispositions ? Quoi

qu'il en soit, d'après une tradition restée dans la maison de

Gaudechart, le seigneur de l'Epine, entouré de toute sa

famille, serait allé faire sa soumission au roi HenriIV, le 19

(t) Voir précédemment.
(2)JI existe auchâteau del'Epineun portrait de Robert de Gaude-

chart, ceint de i'ëcharpe blanche que portaient les membres de
runion.

(3)Manuscrit de Nico).KFum~e,sur ).)Ligue et l'Epicopat, p.M.
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août 1589,à son passage au pont de Hermes (1). C'est alors

qu'il entra dans lacompagnie du sieur deBonnivet, seigneur
de Crëvecœur, comme lieutenant et se trouvaà Breteuil (2)
peu de jours après le passage du Roi à Hermès.

Le 22 août 1591 le roi Henri IV donna à Robert de Gaude-
chart unesauvegarde pour lui,ses serviteurs et sonchâteau
de l'Epine (attendu, est-il dit, dans cette sauvegarde que le
sieur duFayel porte les armes pour notre service sous le sei-

gneur de Humières) (3).
Le 3 juillet 1595, Robert de Gaudechart expose, dans un

acte adressé au lieutenant du vidamé de Gerberoy, quesa

femme, Françoise le Sellier, est morte depuis un mois, lais-
sant deux fils dont il sollicite lagarde-noble (4).

Elle lui fut accordée et, le 13 octobre suivant, il fut nommé
tuteur de ses enfants(5).

Il épousa en secondes noces, par contrat du 14janvier 1596,
Gabrielle de Saveuse,dame de Querrieu, veuve de Gédéon

d'Acheu, seigneur de Foucaucourt, et fille de Louis de Sa-
veuse (6), seigneur de Querrieu, et de Madeleine deBéry (7).

Le 27 mai 1599. Robert deGaudechart fonda lachapelle de

(1) Henri IV revenait deCompiegne ou il avait déposé le corps du roi
Henri III. Il traversa la rivière du Therain avecson armée au pont de
Hermes.

(2) Les ligueurs de Beauvais s'étaient emparés de Breteuil ou s'était

réfugié l'amiral de Bonnivet avec sacompagnie.
Il fut tué a la prise de cette ville.

f3) Cette sauvegarde est au chartrier duchâteau de l'Epine, Elle est
datée du camp de Noyon et signée par le roi Henri IV.

(4) Chartrier del'Epine.
(5) Chartrier del'Epine.
(6; Saveuse degueules a ia bande d'oraccompagnée de tillettes du

même, bien ordonnées. Louis deSaveuses,père de Gabrielle, était petit-
fils de Robert de Saveuse,seigneur de Lo?inghen, ecuyerde Charles le

Téméraire, duc de Bourgogne. Robert deSaveuseétait fils de Bon de

Saveuse,un desguerriers fameux del'armée de t'hiiippe le Bon. (Manus-
crits de la généalogie de la maison deSaveuse,dressée par d'Hozier.)

(7) De Bery d'argent à la fasce desable,denchée par le haut accom-

pagnée de trois têtes de levriers du même, cotietéM d'or.
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l'Epine (1). Jl obtint de l'évêque de Beauvais ]a permission

d'y faire dire la messe (2).
Le i" octobre 1618 il fit son partage entre ses enfants (3) <*t

mourut en 1619. Il fut enterré dans l'église de Warluis.

H laissait de sapremière femme, Françoise le Sellier, trois

enfants

1. Nicolas de GAUDECHART, qui suit

2° René de GAUDECHART, seigneur du Fayel, dont l'ar-

ticle suivra
3° Marie de GAUDECHART, religieuse professe au Para-

clet, vivant en 1634-1636, connue sous le nom de

M" du Fayel.

Robert de Gaudechart laissa, de son second mariage avea

Gabrielle de Saveuse, cinq enfants

1° Charles de GAUDECHART, seigneur deQuerrieu. mort

sans alliance;
2' Gaspard de GAunKCHART, chevalier de l'ordre dp

Malte, dit le chevalier du Fayel, mort en 1649 (4).
3° François de GAUDECHART,auteur de la branche de

Querrieu (5)

(1) Cette chapeite existe encore. Elle abrite les tombes de lafamille
de Gaudechart depuis la Revo)utLon.

(2) Cette permission fut confirmee le 37janvier 16~0,par Augustin
Potier, évoque de Beauvais, en faveur de son fils Nicolas deGaude-
chart.

(3) Partage par-devant de Nu)iy, notaire a Tliiard. (Archhes du châ-
teau del'Epme.)

(4) Gaspard de Gaudechart fit sespreuves pour Malte !o 20 novem-
bre 1619.(Copie de sespreuves, Bibliothèque de l'arsenal, t. if, p. 317,
archives duchâteau de Querrieu. NiS<o:re de l'ordre de.Motte, par
i'abbeVertot,t.V)!,p.241.)

Convoqué à Malte pour le service de son ordre, il fit un emprunt,
garanti parses frores, de l,000ii\i'es tournois a JerOmed'fiangest, sei-

gneur de Louvencourt (8 mai 1635).
(j) François de Gaudechart, chevalier, marquisde Querrieu, seigneur

de Roquencourt, marectial de camp, ~entilhomnm ordinaire de la
chambre duroi par lettres patentes du 2 mars 16H.Baptisé à Warluis
le 3décembre 1608,François de Gaudechart entra au ser~ icetrès jeune.
)! assista ausiège de )a Rocheite en 1(!28. i) fut nommé mestre de
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4' Georges de GAUDECHAHT, lieutenant-colonel du régi-

ment du vicomte deMelun (1), mort sans alliance

en 1640 àCassel;

5° Claude deGAUDECHART,religieux au Paraclet, prieuré

d'Estampes, abbaye de Maubrison.

NICOLAS DE GAUDECIIART

Chevalier

ÎG18-1651

Seigneur de Bachivilliers en partie, de l'Epine, Eury,

Fresnoy en partie, Courcelles, Warluis

et Mattancourt

Me&tre de camp du régiment de Beauvais

Nicolas de Gaudechart, fils aîné de Robert deGaudechart,

et de Françoise le Sellier, naquit au château de l'Epine en

1587. H rendit hommage pour les terres d'Eury. de l'Epine et

camp de cavalerie le 26 août 1646. II combattit avecce grade a t'armée

de Cdtatogne, fit la campagne d'Italie en 16~,7-1648,et fut promu au

grade de maréchal de camp le 26 février 1649. C'estpour récompenser
seslongs et dévoués services que le roi Louis XIV érigea, en sa faveur,
la terre deQuerrieu en marquisat, par lettres patentes du mois d'a-

bri) 1653. L'original deces lettres existe aux archives duchâteau de

Querrieu. (Voir carton de duCange,5, F 1203; Tablettes chronologiques
« historiques, parChazot de Montigny, t. IV, p. 112, etc.) Il produisit
ses titres de noblesseau grciledeia gpnérahtéd'Amiens.IelO mars 1667;
ces titres furent visés dans unarrêt de maintenue, rendu par le Con-

seil d'Etat endécembre t667

La branche desmarquis de Querrieu; continuée jusqu'à nos jours,
s'est Hteinif dans tapersonne de Ch:u')es-Ado)phe-Raou)deGaudechart,

marquis de Querrieu, mort le 17 mars 1878 sans enfants.
Il était lits de François de Gaudechart, marquisde Querrieu, mort

le 30 septembre 1832, et de Clémentine de RohanRochefort, fille de

Chéries de Rohan-Rochefort, lieutenant général des armées du roi, et
de Henriette Dorothée d'Orléans Rothelin.

(t) Décharge donnée par M. de Veymar, commandant lerégiment de

Metun, te 29 septembre 1640.(Chartrier du château de l'Epine.)
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de Fresnoy, le ii décembre 1609, à messire René Potier,
évêque de Beauvais, à cause deson vidamé de Gerbe-

roy (1).
Le 19a\ril 1618, il épousa, par contrat passé devant Roflé,

notaire à Chaumont en-Vexin (2), Anne des Landes, fille de
Claude desLandes, écuyer, seigneur de Beaurepaire et de

Boutancourt, et de Jeanne du Bosc deRadepont, en Nor-
mandie. A l'occasion de son mariage, il reçut de songrand-
oncle maternel, Adolphe de Wignacourt, grand maltre de
l'ordre de Malte (3), une lettre desplus flatteuses, conser\ée
au chartrier del'Epine (t). On erra dans la Notice surWar-
luis qu'il acquit, par acte du 18décembre 1621, de Louis de

Mailly, seigneur de \VarIuis, les fiefs deMattancourt, Roye,
\Varluis et la partie des seigneuries de l'Epine et de Cour-

celles appartenant à ce seigneur. Le 17février 1622(5),Nicolas

de Gaudechart fithommage du fief de Mattancourt à Annede

Montifë, comtesse de Clermont et deSoissons, veuve de
Charles deBourbon.

On a pu voir, dans la Notice sur Merlemont, les querelles

qui se succédèrent entre Nicolas de Gaudechart et Jean des

Courtils, seigneur de Merlemont, et qui ne cessèrent que de-

vant l'intervention du roi (6).
Le 4 décembre 1632,Nicolas de Gaudechart fitaveu de son

fief de l'Epine à messire Charles deCombault, chevalier de

l'ordre du roi, seigneur d'Auteuil (7).
En 1636, les Espagnols ayant fait des incursions dansla

Picardie etjusqu'aux portes de Beauvais, la ville se trouva
dans la nécessité de former, à ses frais, deux régiments d'in-
fanterie de dix compagnies de cent hommes chacune.

Le commandement deces deux régiments fut confié, l'un

(!) Chartrier dei'Epine,carton4, n" 17.

(2)Chartrier de l'Epine, carton4, n*19.
(3) Voir cette lettre suivie d'uneautre, écrite quelquesmoisapre~,

auxpièces justificatives.
(4) Chartrier de l'Epine,carton IH, n' 3.
(5)Chartrier del'Epine,carton4, n' 21.

(6)Voir Notice"ur Mertemon).
(7)Chartrier del'Epine,carton 4, n" 17et 2[, et carton), n' i'.
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à Nicolas de Gaudechart, l'autre à Charles deMornay-Mont-
chevrcuil, par délibération du 8 août 1636(1).

Ces deux chefs n'eurent d'abord que le titre de premier
capitaine, et ils restèrent à Beauvais avec leurstroupes jus-
qu'au 30 septembre 1636. Par une lettre datée de Senlis
(23septembre 1636),adressée à Nicolas de Gaudechart (2),le roi
Louis XIII lui fait part de sa résolution de faire sortir de la
ville de Beauvais les deuxrégiments qu'elle a organisés, et de
conserver à leur tête les chefs qui les commandent. Il nommait
en conséquence, par cette même lettre, Nicolas de Gaude-

chart, seigneur de Bachivilliers, mestre decamp du régi-
ment de Beauvais. Enmême temps il donnait l'ordre à M. de

Fontenay-Mareuil, maréchal de camp, commandant à Beau-
vais, de faire compléter les compagnies et de leur faire fournir
par la ville des vivres pour quinze jours et du pain pour cinq
jours.

Une fois sortis deBeauvais les deux régiments furent dé-
cimés par la fatigue de la route, les rencontres arecl'ennemi
et la désertion. Ils arrivèrent devant la ville de Corbie, au
siège de laquelle ils prirent part. Par une ordonnance duroi,
du 28octobre 1636, le régiment de Montchevreuil fut licencié
et incorporé dans lerégiment de Bachivilliers. Ce corps fut
maintenu aunombre de mille hommes.Quelques joursaprès
il fut réduit à deux cent trente-neuf hommes, sergents et
tambours. Il fut alors licencié par une lettre (3) adressée à
M. de Bachivilliers (4), datée de Chantilly (21novembre 1636).
Dans cette lettre, le roi Louis XIII donne l'ordre de licencier
les officiers du régiment de Beauvais, mais il prescrit de faire

(1) Chartrier del'Epine, carton 9, n" 4. Nomination deRené de Gau-
dechart. Voir cette nomination aux pièces justificatives, ainsi que le
nom desofficiers de cerégiment.

(2) Chartrier de l'Epine, carton 9, n° 5. Voir aux pièces justifica-
thes.

(3) Original au chartrier del'Epine, carton 9, n*6.

(4) Nicolas de Gaudechartporta toute savie le titre de seigneur de

Bachivilliers, parce qu'il possedait une partie do la terre dece nom.
L'autre partie appartenait à son oncle Nicolasde Gaudechart, seigneur
de Baehivilliers, chef de la branchealnée de cette maison.
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incorporer les soldats dans d'autresrégiments. Il remercie
Nicolas deGaudechart etses officiers des services qu'ils lui
ont rendus et leur promet de les en récompenser à l'occa-
sion.

La ville de Beauvais ne fut guère reconnaissante à Nicolas
de Gaudechart de ses services. Elleosa lui demander de res-
tituer les armes arquebuses et autres engins militaires

qu'elle avait fournis. Laplupart de ces armes avaient été

perdues au siège de Corbie ou abandonnées par les nombreux
blessés. Cette réclamation était d'autant plus injuste que
Nicolas de Gaudechart et sescapitaines avaient versé chacun
600 écus pour solde de leurs soldats et officiersqui devaient
être payés par la ville. Ils n'en furent pas moins poursuivis
en restitution d'armes perdues. Un arrêt du Conseil de la

ville, en date du 28 avril1637,mit les parties hors de causeet
sans dépens (1).

La guerre continuant, Louis XIII, qui n'avait pas oublié les
services rendus par le régiment de Beauvais, ordonna à
M. de Bachivilliers, par lettre datée de Fontainebleau

(19 juin 1637) (2),de le remettre en marche et de se rendreà
Toul pour se mettre sous les ordres dumarquis de Praslain,
lieutenant général au gouvernement de Champagne, grand
maître de la cavalerie.

Par ordonnance (3) datée de Fontainebleau (24 juin 1637),
Louis XIII donna l'ordre aurégiment de Bachivilliers dese
rassembler à Marseille et à Marissel, près Beauvais, pour
aller au secours dugrand maître de la cavalerie (4).

Par la même ordonnance, il prescrivait qu'il lui soit fourni
des vivres pendant dix jours, et il enjoignait à la partie du

régiment rassemblée à Marissel d'aller loger à Blicourt (5).

(i) Lespièces relatives a ceprocès sont auxarchivesde l'Epine.
(2)Original au chartrier del'Epine,carton9, n" 10.
(3) Original du chartrier del'Epine,carton9, n*2.
(4)François deChoiscul, marquisde Praslin, lieutenantgénéral au

gouvernementde Champagne,maltre decamp de la cavalerielégère
de France,né en 1612,mort à Praslin, en Champagne,en 1690,fils de
Chartes deChoiseul,maréchal deFrance.

(3) Voir ci après la rixe qui éclata dans cevillage. (Article René de

Gdiulechdrl.)
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Nicolas de Gaudechart prit part, avec son régiment, à la

poursuite des Lorrains par le duc de Weymar.
Il se trouvait à Rocroy au mois de novembre 1637, lorsqu'il

reçut une lettre du roi, datée de Saint-Germain-en Laye
(16 novembre 1637), lui enjoignant de se diriger vers la

Franche-Comté, pour prendre rangdans l'armée du duc de

Weymar, et se mettre sous les ordres du sieurdu Hallier (1),
lieutenant général. Il lui ordonnait, dans cettelettre, de suivre
la route qui lui serait indiquée par le cardinal de la Valette (2)
son cousin pour se rendre à Vesoul où il prendrait les ordres
du sieur deBriqueville (3), qui lui indiquerait ce qu'il fau-
drait faire (4).

Après l'expulsion des Espagnols de Bourgogne et la grande
victoire du duc de Weymar sur les Impériaux, le régiment
de Bcauvais fut licencié et Nicolas de Gaudechart revint à

l'Epine.
Le 9 septembre 1642,il perdit sa femme.
Elle fut inhumée dans le chœur de l'église de Warluis (5).
Le 6 août 1648, il épousa en secondes noces(6) Marie de

Monceaux d'Auxy, fille de François de Monceaux d'Auxy,
chevalier, seigneur de Saint-Samson, Saint-Aubin et autres
lieux, et de Marthe-Jeanne de Bouillers.

Le mariage se fit au château d'Hanvoiles, chez Adrien
de Monceaux d'Auxy, seigneur d'Hanvoiles et deGlatigny,
frère de Marie de Monceaux.

(1)François del'Hôpital, seigneurdu Hallier, ministre d'Etat, mort
en 1660.

(2| Louis deNogaretde laValette, archevêque de Toulouse,cardinal
de la Valette, frere du ducd'Epernon, s'engageadans leparti deRiche-
lieu qui, pour flatter sonambition, lui donna lespremiers emploisde
guerre. Il mourut aRivoli, près de Turin, le 18septembre1C39.

(3) Henri de Briqueville, marquisde la Luzerne, mréchal de camp
desarmées du roi, gouverneurdeSaint-Michel,lieutenant général dans
l'armée deCatalogne,mort en 1642.

(4) Original au cliartrier del'Epine, carton 9, n" 10.
(5) La liste despersonnesqui assistèrent à son enterrement est au

chartrier del'Epine.
(6) Contrat demariage de Nicolas de Gaudechart avec Marie de

Monceauxd'Auxy, passé au château d'Hanvoiles. Chartrier del'Epine,
carton4, n' 29.
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Nicolas de Gaudechart ne laissapas d'enfants de ses deux
femmes. Il mourut auchâteau de l'Epine le 17mai 1651,à l'âge
de soixante-quatre ans.

Dix jours avant samort, le 7 mai, il avait fait son testa-
ment. Il faisait plusieurs legsa l'église de Warluis dans la-

quelle il désirait être enterré, ainsi qu'aux églises de Saint-

Sulpice et d'Abbecourt, aux couvents des Cordeliers, des

Jacobins, des Capucins et aux sœurs de Saint-François de
Béarnais.

11donnait, par son testament (I), la dime qui lui apparte-
nait sur laseigneurie de l'Epine pour l'entretien d'un chape-
lain au château. Il léguait, en outre, tous sesbiens à René de

Gaudechart, seigneurdu Fayel, son frère, et il en laissait
l'usufruit à Marie de Monceaux, sa femme (2).

Nicolas de Gaudechart fut enterré dans lechœur de l'église
de Warluis. Onpeut y lire, dans lachapelle de la Sainte-

Vierge, une inscription sur laquelle sont stipulés les diffé-
rents legs qu'il fait à cette église (3).

(1) Testament fait doant NicolasHouppin, notaire à Beauvais, en

présence de Charles Jourdain, chirurgien à Villers-Saint-Sépulcre, de
Michel Lemaire, laboureur al'Epine, et de Marin leNoble, praticien a

Montrcuil. Chartrier de l'Epine, carton 4, n° 31.

(2) Marie de Monceaux consentità une transaction (24 mai 1031)avec
René r'e Gaudechart, provoquée par une sentence renduepar Pierre

Aubert, seigneur de Rochy, lieutenant général du vidamé de Gerberoy.
Par cette transaction, il s'obligeait a lui payer deux millc livres de

rente pour son douaire, trois cents livres pour son droit d'habitation

dans le ch.U&iu del'Epine, trois mille lhres pour seshabits, chevaux,

carrosses,chambre garnie, bijoux, etc.,et une rente demille livres pour
dix huit mille livres de dotreçues par Nicohs de Gaudechart. L'original
de cette transaction est au chartrier del'Epine, carton 4, n" 88. M.irio

de Monceaux se remaria le 19décembre 1654 avec Louis le Parmen-

tier, chevalier, seigneur de Criquetot Butot et Briquedale, dont elle

eut trois fils Louis, François et Pierre.

(3) Voir aux pièces justificatives copiede cette inscription.
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T. xvm 13

RENÉ DE Gaudechart

Chevalier

1651-1674

Seigneur du Fayel, Eury, l'Epine, Mattancoui-t,

Frebiioy et Courcelles en partie

René de Gaudechart, second fils de Robert de Gaudechart
et de Françoise le Sellier, naquit au château de l'Epine le
18 décembre 1595. Il fut baptisé dans l'église de Warluis, e.
eut pour parrain René de Maricourt, baron de Mouchy, et
pour maraine demoiselle deMontigny.

Il entra de bonneheure au service.
En 1619 il fil un voyage en Barbarie età Malte, auprès de

son grand-oncle Adolphe de Wignacourt, grand maître de
l'ordre de Malte (1).

Revenu en France, René de Gaudechart prit part à toutes
les guerres quidésolèrent le royaume à cette époque.

Il était en Lorraine pendant la campagne contre les Impé-
riaux, en 1635, comme nous l'apprend un certificat délivré
par Charles deValois, duc d'Angouléme, daté du camp de
Wachy (12 novembre 1635), par lequel il est constaté que
« René de Gaudechart, escuyer, seigneurdu Fayel, de l'ar-
« rière-ban du bailliage de Beauvais, en Beauoaisis, a servi sa
« Majesté depuis le 1" oclobre dernier jusqu'à ce jour avec
« armes, bagages et équipages de guerre » (2).

Nous avons vuqu'il commandait la quatrième compagnie
du régiment de son frère. Il avait été nommé capitaine par
le maire deBeauvais, dans une délibération prise à l'Hôtel
de Ville le 8 août 1636, au moment de laformation du régi-

• ment de Beauvais (3).

(1) Voir aux pièces justificatives la lettre qu'il écrit à son pere à
propos de ce voyage. L'originalest au chartrier de l'Epine, carton
13,n° o.

(2) Originalau chartrier del'Epine, carton 9, n' 3.
(3) Original de la nomination deRené de Gaudechart augrade de

capitaine par Darye,maire de Beauvais.Chartrier del'Epine, carton9,
n° i.
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Il avait été chargé, à la suite de l'ordonnance du roi(du
24 juin 1637),de commander lapartie du régiment de Beau-
vais qui devait se rassembler à Marissel. Pour se conformer
à l'ordre du roi d'aller loger à Blicourt, il y dirigea son régi-
mentle2ljuillet 1637.Arrivé près de cevillage,Pierre de Blin,
seigneur de Courcelles, capitaine de la deuxième compagnie,
rencontra par hasard François le Clerc, seigneur de Blicourt,
et lui fit voir l'ordre du roi. Après en avoir pris connaissance,
le seigneur de Blicourt prétexta d'aller prévenir les habitants

et, au lieu de faire préparer les logements, il fit sonner le
tocsin et rassembla sesvillageois pour s'opposer à l'entrée du

régiment dans Blicourt. René de Gaudechart avaitenvoyé un

sergent accompagné d'une dizaine de soldats enéclaireurs.
Les habitants deBlicourt, conduits par leur seigneur, se je-

tèrent sur lui à son arrivée sur la place du village et le mas-
sacrèrent avec sept de ses soldats.

Accourant avec sacompagnie à l'appel des blessés, René de
Gaudechart neput empêcher une rixe sanglante, et le village
fut pillé. Il s'empara de François le Clerc et le remit entre
les mains du lieutenant criminel du comté de Beauvais,
qu'il avait envoyé chercher en toute hâte.

Les seigneurs de Crèvecœur et de Wignacourt s'interpo-
sèrent et arrangèrent l'affaire.

François le Clerc ne se contenta pas de cette décision. Il

introduisit, auprès du procureur du roi de la ville de Beau-

vais, une demande endommages et intérêts contre René de
Gaudechart. Ce dernier enayant été averti s'adressa au ma-
réchal de Chastillon, et lui demanda deprendre en main

cette affaire (1).
Ce procès se termina par un accord endate du 16 mai

1638(2).
René de Gaudechart suivit lerégiment de son frère en Lor-

raine et fit avec lui la campagne de 1637.
Etant tombé malade, il obtint un congé de semestre du

(1) Voir aux pièces justificatives la requête de René de Gaudechart.

Chartrier de l'Epine, carton 9, n' 11.

(2) Chartrier dol'Epine, carton 0, n" 11.t.
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marquis de Praslin pour aller se soigner chez lui. Cecongé
est daté de Rocroy'(1), 1" novembre 1637.

Après le licenciement du régiment de Bachivilliers, René

de Gaudechart se retira auchâteau du Fayel, paroisse de

Cauvigny.
En 1652,après la mort de son frère, Nicolas deGaudechart,

il vint habiter le château de l'Epine (2).
Il avait épousé, par contrat passé devant Docquois, notaire

à Liancourt, au bailliage de Clermont (3), le 7novembrel631,
Elisabeth deHangest, fille de Jérémie de Ilangest (4), sei-

(1) Chartrier de l'Epine, carton 9, n* 9.

(2) René de Gaudechartétait seigneur de Roye, paroissede Ponchon,
en partie avec Jean desCourlils, seigneur de Merlemont. Ils sequerel-
laient souvent à causede cette communauté de fief. Un procès fut en-
tamé entre eux pour savoir si la chambre ouétait mort un sieur Dupille
était située sur la partie du fief appartenant a Jean des Courtils ou sur
celle appartenant à René de Gdudechart (13 juillet 1336). (Archives du
uhateau deMerlemont, dossier desCmirtils, huitième degré.)

Il existe au Pouillé de l'evéché de Beauvais (Archives de l'Oise) une
information de la justice de Mattancourt et deCourcelles 118 fé-

vrier 1635),par René de Gaudechart, seigneur de l'Epine, du Fayel,
Eury, Mattancourt et Courcelles, disant que le dimanche d'auparavant
Jean deBailleul, étant à la chasse avec messire Louisde Gaudechart,
fils dudit seigneur, sur les on?e heures dumatin, ayant entendu un

coup de fusil, serait venu près de la maison deFrançois Loyer et au-
rait aperçu plusieurs pigeonsmorts. Ayant avancé pres des haies de

Mattancourt, il aurait déclaré a un certain inconnu, vêtu d'un justau-
corps de beauhuge, qui avait despigeonset déchargeait un fusil brisé,
que c'était lui qui les avait tués. A l'instant l'homme aurait tiré un

coup de fusil au dit de B.iilleul et l'aurait blessé a la vessie, à la ma-
melle et al'épaule gauche, en danger de sa vie. Signé Cauchois, fiscal,
et G. Danion.

(3) Contrat de mariage au chartrier del'Epine, carton 4, n* 22.

(4) De Hangest, chiqueté d'argent et de sableà la croix d'argent.
Louis de Ilangest, seigneurde Louvencourt,frered'Elisabeth, épousa

Madeleine de Mornay-Montchevreuil. Une héritière de cette maison,
Charlotte-Louise deHdngest, en a porté les biens dans celle deMornay,
par son mariage,le 20 mars 1713,avec François de Mornay, qui obtint
du roi, le 12février 1714, la permission de prendre [pourlui et ses en-
fants le titre de comtede Hangest.
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gneur de Louvencourt, de Bailleval et d'Armentière, et de

Marie de Martines. Ils firent leur testament le 1" avril 1660,

par lequel ils donnaient la terre de l'Epine à leur fils René,
et les lerres deFresnoy et du Fayel à leur fils Louis (1).

René de Gaudechart mourutau château de l'Epine le 8 fé-

vrier 1674, à l'âge de 79 ans. Il fut enterré dans l'église de

Warluis.
Elisabeth deHangest, sa veu^e, quitta le château de l'Epine

le 9 octobre 1675,et alla se retirer à Beauvais (2).
Elle fit son testament (19 octobre 1696) en faveur de René

de Gaudechart (3), son fils, et mourut le 19 octobre 1696, à

l'âge de 86 ans.
Elle fut inhumée dans lechœur de l'église de Warluis.
Par un codicille à son testament elleavait enjoint à seshé-

ritiers de faire graver sur sa tombe etsur celle de son mari

leur effigie et l'écu de leurs armes(4).
Elle léguait à l'église de Warluis quatre pièces de terre, à

la charge de faire dire huit messeschaque année pour le

repos de sonâme et de celle de son mari.
René de Gaudechart et Elisabeth deHangest eurent six en-

fants
1° Anne de GAUDECHART,née le 19 septembre 1633,re-

ligieuse à Notre-Dame de Vernon (5)
2" Louise de GAUDECHART,née le 23 mars 1635, mariée

par contrat du 11octobre 1655, à René de Bouf-

(1) Testament au chartrier del'Epine, carton 't, n'Si.

(2) Dans unemaison rue des Jacobins.

(3) Chartrier del'Epine, carton 4, n* 40.

(4) Voir Notice sur Warluis. Inscriptions de l'église.

(5) Annede Gaudechart futbaptisée en l'église de Cauvigny, le di-
manche 2 octobre 1633. Elle eutpour parrain Jérémie de Hangest, son

grand-père, et pour marraine Anne desLandes, sa tante. Elle fit pro-
fession de religieuse le 9 mai 1GS1 dans la maisonde Notre-Dame de
Vernon. Elle vivait encore en1073, puisque, parson testament, René

de Gaudechart, son pere, lui léguait, amsi qu'à ses deux sœurs aussi

religieuses, une rente annuelle de 30 lh res tournoispour leurs dépenses
privées. Le curé de Warluis était charge de recevoir cette rente et de
la leur remettre.
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fiers (1), seigneur de Remiencourt, de Laval et de
Goulencourt. Devenue veuve, elle alla habiter, à

Beauvais, avec samère (2)
3° Marie de GAUDECHART,née à Senlis le 12 septem-

bre 1636, religieuse à Saint-François de Beauvais.
Vivant en 1696(3);

4' René qui suit
5" Louis de GAUDECHART,né en 1639,le 4 juin (4);

(1) Fils de Charles deBoutllers, seigneur de Remiencourt, et d'Antoi-
nette de Monthemer. René de Bounlers mourut le 22janvier 1666,lais-
sant quatre enfants en basâge.

Boufllers d'argent d neuf croix recroisettées de gueules, 3,2 et 3, et
trois molettes degueules, 2 et 1.

(2| Louise de Gaudechart vivait encore le 23juin 1716, jour ou elle
fit donation d'une somme de 70li\res à l'église de la BasseŒuvre de
Beauvais. Elleeut quatre enfants 1» Charles de Boufflers, cornette
dans le régiment de Royal-Dragon, marié, le 30 octobre 1677, à Marie
du Bos, arriere-grand-pere du marquis de Boufflers, grand bailli de

Beauvais, et du chevalier deBoufflers; 2° René de Boufllers, né en 1659,
> prieur commendataire duchâteau de l'Hermitage, diocèse du Mans, en

1695,dit abbé de Boufllers, demeurant aBeamais ou il était chanoine;
3°Marie, religieuse de la congrégation de Notre Dame deVernon 4° An-

toinette, religieuse du Tiers Ordre de Saint-François, à Abbeville.

(3) Marie de Gaudechart futbaptisée dans l'église de Saint-Rieul de

Senlis; elle eut pour parrain Jean de Gaudechart, dit le chevalier de Ba-

chivilliers, et pour marraine Mariede Gaudechart, sa tante.
Le 9 août 1635,elle fit profession dans la maisondes sœurs de Saint-

François de Beauvais.

(4) Louis de Gaudechart futbaptisé en l'église de Cauvigny. Il eut

pour parrain Charles-de Fay, seigneur de Château Rouge, et pour mar-
raine Anne deFay, femme de Claudede Belloy, chevalier.

Louis de Gaudechart entra au service le 21 mai 16o7 al'âge de 18 ans
dans lerégiment (l'Adrien de Monceauxd'Auxy, frere de sa tante.

En 1667 il devint cornette au régiment de Nogent Cavalerie, et capi-
taine dans le regiment de Schulenberg. Il épousa, par contrat du 17oc-
tobre 1668passé devant Lemoine, notaire a Beauvais, Catherine Foy,
fille de Toussaint Foy, conseiller en l'élection de Beauvais, et de Marie

Borel. Elle mourut le 5 octobre 1678laissant deuxfils Louis de Gau-

dechart, mort sansalliance, et René de Gaudechart, capitaine au régi-
ment deBoufllers et lieutenant-colonel aurégiment de Conflans,marie
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6° Madeleine de GAUDECHART,née le 8 octobre 1640,
religieuse à l'abbaye de Wariville (1).

RENÉ DE GAUDECIIART

Chevalier

1G74-1718

Seigneur de l'Epine, Eury, Fresnoy, Viefville

Mattancourt et Roye en partie.

René de Gaudechart, fils de René de Gaudechart et de
Elisabeth deHangest, naquit au château du Fayel, le 18 no-
vembre 1638.Il fut baptisé dans l'église de Cauvigny. Il eut

pour parrain Nicolas de Gaudechart, seigneurde l'Epine et
de Bachivilliers, son oncle, et pour marraine Marie de Mar-

tines, sa grand'mère maternelle.

Destiné, dès sa jeunesse, à l'état ecclésiastique, il reçut, par
permission de Jérôme Duchesne, grandvicaire de l'évoque
de Beauvais, la tonsure et lacléricature, le 20 octobre 1647,
dans l'église de St-Denis, à Paris, des mains de François Paul
de Gondi, archevêque de Corinthe, coadjuteur de l'arche-

vêque de Paris.
Il fut nommé, le jour même, chanoine duchapitre de Mouchy-

à Anne Macaise, le M avril 1708,et mort sans enfants, peu de temps
apres son mariage. Louis de Gaudechart se remaria le 10février 1680

a Françoise Paste, fille d'Antoine Pasté, seigneur de Bailleul sur-Thrrain,
dont il eut deux filles Françoise de Gaudechart,Tnariéc N. de laKup,

seigneur de Morvillers, et Elisabeth deGaudechart, mariée à Louis Le

Febvre de Wagicourt, conseiller du roi, morte le 3 janvier 1781,a
!)4 ans. Elle fut enterree dansl'église de Cauvigny. Elle laissa un lil»,
François Le Febvre, consetllcr au bailliage de Béarnais, marie le 1Haoût

1748à Marie le Caron, dont une fille qui epousaM. Imbert du Fayel.
(1) Madeleine de GaudecharL futbaptisée dans l'église de Cauvigny.

Elle eut pour parrain N. le Maire, seigneur de Parisisfontainc, et pour
marraine Marie deMornay, femme de Jean deGaudechart, seigneur de

Bachivilliers, sa cousine. Elle fitprofession dans la maison de Wari-

\ille, le 19 mars 1K>9.
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le-Cbâtel. Par un accord du 25 octobre 1647, il céda tout la
revenu de saprébende à Adrien Champot, prêtre, demeurant
au Fayel, à la condition de remplir tous les devoirs de sa

charge, et de dire la messe tous les dimanches etfêtes dans
la chapelle du Fayel. Il se réservait seulement six-vingts
livres tournois qu'il recevait du baron de Mouchy (1).

René de Gaudechart renonça bientôt à la carrière ecclé-

siastique pour prendre celle des armes.
Le 19 juillet 1657, il entra comme cornette aurégiment

d'Adrien de Monceaux d'Auxy, maître de camp d'un régi-
ment de cavalerie, frère de sa tante, où venait d'entrer son
frère Louis.

René de Gaudechart épousa, par contrat (2) du 17 mai 1675,
Marie de Vion d'Hérouval, fille du savant antiquaire Antoine
de Vion d'Hérouval (3), auditeur en la Chambre desComptes
de Paris, et de Marie Quentin. Elle lui apportait en dot

3,000livres derentes, suivant unequittance du 17mai 1675(4).
René de Gaudechart et Marie deVion d'Hérouval firent

enregistrer leurs armes dans l'armorial de la Généralité de

Paris, le 14 février 1698(5).
Par testament mutuel, en date du 1er avril1660, ratifié le

9 février 1663, René de Gaudechart et Elisabeth deHangest
choisissaient pour sépulture le chœur de l'église de Warluis,
et se donnaient réciproquement la jouissance de tous leurs

biens, jusqu'à l'établissement de leur fils ainé.

Le jour de son mariage, le survivant des deuxépoux

(1) L'original de cet accord est au chartrier del'Epine, carton 4,
n' 28.

(2) Contrat demariage passé devant Vallin deSérignan et Ferret, no-
taires aParis, en présence de Louis deHangest, oncle du marié, et de
Henri deGaudechart, seigneurde Bachivilliers, son cousin, et de Louis
do Gaudechart, son frere. Original en parchemin au chartrier de

l'Epine, carton 4, n* 40.

(3) De Vion d'Hérouvai de gueules à trois aiglettes d'argent au vol

abaissé, becquées et armées d'or.

(4) Expedition aux archives duchâteau de Merlemont, dossier de
Gaudechart, carton 19.

(5) Armoriai de la Généralité de Paris.
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devait lui abandonner les terreet seigneurie de l'Epine, à la
condition qu'après leur mort la terre duFayel reviendrait à
Louis de Gaudechart. leur second fils.Le survivant des deux
époux devait, en outre, fournir 800 livres à l'aîné de leur fils,
et 500 livres au second, pourl'entretien de leurs chevaux et

équipages (1).
Le 16 mars 1673,René de Gaudechart étant tombé malade,

ils renouvelèrent et confirmèrent ces dispositions. Ils fon-

daient, par un codicille à leur testament, une rente dequatre
livres, à la charge, parle curé de Warluis, de chanter chaque
année un salut le jour de Pâques dans lachapelle de Saint-

Arnoult, d'y dire la messe la veille del'Ascension, jour où la
coutume s'était établie d'aller en procession à cette chapelle,
et enfin d'y dire la messe avec un Deprofundis pour le repos
de leurs âmes, le jour de la Saint-Arnoult (2).

Le 30 octobre 1677,René de Gaudechart assistaà Amiens,
avec François de Gaudechart, marquis de Querrieu, au con-
trat de mariage de son neveu Charles de Boutïlers, seigneur
de Remiencourt et deDommartin, avec Marie du Bosde
Drancourt (3).

Il mourut au château de l'Epine, le 5 janvier 1718. à l'âge
de 85ans, et fut inhumé dans le chœur de l'église de War-
luis.

Après la mort de sonmari, sa veuve, Marie de Vion d'IIé-

rouval, se retira à Beauvais (4). Par son testament du 17 oc-
tobre 1720, elle désignait comme son légataire universel son
fils Louis de Gaudechart, prêtre, docteur enSorbonne, cha-
noine de Chartres.Elle mourut le 20 octobre1720,à l'àge de
71 ans, et fut inhumée à côté de son mari dansl'église de
Warluis.

(1)Testament devant M'Houppin,notaireà Bcaiuais. Expédition au
chartrier dol'Epine.

(2) Ce testament futreçu par messireNoël, curé de Warluis. (Copie
authentiquedélivrée le 2fiseptembre 1G73,signée Noël;archives duchâ-
teau del'Epine.)

(3) Histoire desgrandsofficiersde lacouronne,généalogie du maré-
chal deBouillors,t. V, p. 89.

(4) Dans unemaisonappartenantà M"1'Foy du Coudray.
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René de Gaudechart et Marie de Viond'Hérouval eurent
onze enfants

1° René-Antoine qui suit;
2° Marie-Louise de GAUDECIIART, née le 21 décembre

1678, mariée le 20 juillet 1707 à Gédéon René de

Sailly de Pommereuil, seigneur de Saint-Cyr-en-

Ve\in, morte le 20juillet 174i, ayant survécu à

ses cinq enfants;
3° Claude de Gaudechart, née le 15 décembre 1679, re-

ligieuse à l'abbaye de Wariville, où elle fit pro-
fession le 1" octobre 1697(1);

4° François de GAUDECHART, né le 7 septembre 1682,

mort à Paris le 4 août 1692;
5' Elisabeth de GAUDECHART,née à Paris le 23 avril 1684.

Elle fit ses preuves de noblesse pour être élevée à

Saint-Cyr, en juillet 1695. Elle portait le titre de

Mademoiselle du Fresnoy. Elle mourut le 19 fé-

vrier 1762, sans alliance (2);
6° Thérèse de GAUDECHART, née à l'Epine le 23 jan-

vier 1685, morte le 28août 1686 (3);
7" Louis de GAUDECHART, né à Paris, le 8 janvier 1688,

dit l'abbé de Mattancourt, archidiacre de Dreux,
mort en 1761(4);

(1) CldudedeGaudechart futbaptisée a Paris dansl'église Saint-Louis.

Elle portait le nom de Mademoiselle de Mattancourtdans son cou-
vent.

Elle vivait encore en1762,suivant l'inventaire de la succession de sa
sœur Elisabeth deGaudechart.

(2) Elisabeth de Gaudechart fit son testament le 26 février 1761.

Elle demandait aêtre enterrée dans l'église de Warluis, et léguait
100livres pour lecarrelage du chœur de cette église. (Archives du château
de l'Epine, carton 6, n° 78.) Elle laissait sa terre deFresnoy aux enfants

d'Adolphe de Gaudechart, seigneurd'Hémévillers, son neveu.

(3) Thérèse de Gaudechart fut baptisée a Warluis le 22janvier llftiS.
Elle eut pour parrain Antoine deVion, son grand père, et pour marraine
Claude deVion, sa tante. Elle futenterrée dans l'église de Warluis, sous
le banc de la famille deGaudechart.

(4) Louis deGaudechart, docteur enthéologie de la Faculté de Paris,
archidiacre de Dreux enl'église de Chartres, en 1718.

En 1749 il habitait Beauvais, et il fut delégué par le diocèse de Beau-
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8' Antoine-Louis de GAUDECHART,né à Paris le 1"jan-
vier 1688.Brigadier des armées du roi. Tige de
la branche d'Hémévillers, mort le 8 décem-

bre 1751(1).

vais comme conseiller commissaired la Chambre souveraine duclergé
de Paris. (Etat de la France, p. 270.)

Il fit son testament le14 mars 1759par-devant Perrier, notaire a

Chartres. Par cetestament, il ordonnait sa sépulture à la porte de

l'église des Carmélites de Chartres; il faisait deslegs aux églises, cou-
vents et pauvres de cette ville, et nommait commelégataire universel

son ami N. de Reviersde Mauny, chanoine de Chartres.(Archives du

château de l'Epine.)
(1) Antoine-Louis de Gaudechartentra au service en1702, comme

pagedu duc de Maine. Il devint successivementcapitaine au régiment
de Royal-Artillerie le 4 février 1706,chef de bataillon le 1" août 1722,
lieutenant-colonel aumême régiment et maréchal de camp des armées

du roi le 20mars 1747. Il avaitété reçu chevalier deSaint Louis en 1723.

Il mourut au service le8 décembre 1731,a Strasbourg, ou il fut inhumé

dans l'église Saint-Laurent. Il avait épousé, par contrat du 23 sep-
tembre 1721,passé devant Dutilloy, notaire a Arsy, en Champagne,
Marie-Madeleine-Françoise de Vieil Castel, dame d'Hémévillers au bail-

liage deClermont, fille de messire JeanBaptiste de Vieil-Castel, seigneur
d'Hemévillers, et de Marie deRouvroy, dont il eut deux fils Adolphe
de Gaudechart qui suit, et Albert de Gaudechart, capitainede dragons,
chevalier deMalte, tué à Fontenoy.- Adolphe deGaudechart, seigneur
d'Hémévillers et deMontmartin, officier au régiment du roi, né le 16 no-

vembre 1723, qui épousa, par contrat du 30 avril 1751,Anne-Françoise
de Gaudechart deQuerrieu, sa cousine, dont il eut trois fils 1° Louis-

Anne deGaudechart, garde du corps du roi, mort sansalliance; 2' Adol-

phe-Raphaël de Gaudechart, chevalier de Malle, oflicier de l'armée do

Condé, qui épousa Marie-Anne d'Herwllé, dont il eut un fils, Frédéric

de Gaudechart, mort sanspostérité le 9 octobre1878; 3° Jean Baptiste
de Gaudechart, chevalier, seigneur d'HéinéulIcrs, officier au régiment
de Blésois, chevalier deSaint-Louis, mort en 18V5. II avait épousé, en
mai 1803, Marie-JeanneFrançoise-Alix de Boubersd'Abbeville, dont il

eut deux fils 1° Jean Baplisle-Maximihen Charles-Albéric, marquis de

Gaudecharl, qui herita de la terre del'Epine, dont l'article suivra (en
lui s'éteignit la maison deGaudechart); 2* Paul-Eugene de Gaudechart

d'Hémévillers, né le 15 mai 1807,sorti de SaintCyr en 1827,démission-

naire en1830,mort le 4 novembre 1874,marié 1' a Valentine deMorel,
dont il eut unefill<*morte enbas âge; 2' a Stéplianie-M.irie-David de
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9' Alexandre deGAUDECHART,né le 2 mars 1689, mort

le 10 avril 1695.
10° Henriette-Angélique de GAUDECHART,née à l'Epine

le 28 mars 1691, religieuse à l'abbaye de Saint-

Paul, près Beauvais, où elle fit profession le
25 septembre 1708,et où elle mourut le 7 octo-
bre 1766.

11" Robert-Jean Baptiste de GAUDECHART,né le 11 mai

1695, mort le 17 novembre 1703.

Kené-Antoine DE Gaudechart

Clievalieil

1718-1738

Seigneur de l'Epine, Eury, Coureelle» et Mattancourt

Aide do camp des armées du roi.

René-Antoine de Gaudechart. fils aîné de René de Gaude-
chart et de Marie deVion-d'IIérouval, naquit à Paris le
1" janvier 1677. Il fut baptisé dans l'église de Warluis le
12 juillet suivant. Il eut pour parrain Antoine de Vion d'Hé-

rouval, son grand-père, et pour marraine Elisabeth deHan-

gest, sa grand'mère.
Il entra au service comme cornetteau régiment de Ven-

deuil, en 1695. Il parvint au grade d'aide decamp des armées
du roi.

Le 4, août1703,il fit foi et hommage au roi du fief deCorval,
paroisse de Neufmarché, relevant de la seigneurie de
Lihous (1).

Il avait épousé, le 27 février 1702, par contrat passé devant
Pierre Danjou, notaire à Tillart (2), Madeleine de Lignières,

Saint-Hildire, dont il eut deux filles l*Jeanne,mariée au baronde
SaintBrisson, morte sansenfants; 2° Françoise, mariée au comte de
Chabert deFondville.

(1) Ce fiefappartenaita sa femme.
(2) Chartrier del'Kpine,carton 5, n1 51.
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dame de Corval, fille de feu Pierre de Lignières, écuyer, sei-

gneur de Bouttencourt (1), et de Catherine de Catheu.

Le 27 octobre 1723 il fit foi et hommage au roi de sa terre

de l'Epine (2).
René-Autoiuede Gaudechart mourut au château de l'Epine.

le 6 décembre 1738, à l'âge de 62 ans. Il fut inhumé dans le

chœur de l'église de Warluis (3).
Madeleine deLignières se retira à Beauvais après la mort

de son mari. Elle y mourut le 23avril 1757, à l'âge de 78 ans.

Elle fut inhumée dans le chœur de l'église de Warluis, à côté

de son mari.

René-Antoine de Gaudechart et Madeleine de Lignières

eurent six enfants

1° Marie-Madeleine de Gaudrciiart, née le avril 1704,
morte sans alliance le 31 octobre1727 (4)

2° Thérèse de Gaudechart, née le 18 octobre 1705,'maiïée
le 17 juillet 1753 (5), à François-René Michel du

Mesnil, seigneur de Bailleul-sur-Thérain(6), morte

le 16 janvier 1778 sans laisser d'enfants(7).

(1) Les famines deLignieres et de Catheu, nouvellement anoblies,
appartenaient a la bourgeoisie de Béarnais.

Armes deLignières: degueulesau bon d'or auchef d'hermine.(Louvet.)
(2) Chartrier del'Epine, carton 5, n° 66.

(d) Voir inscription des pierres tombales du chœur de l'église do
Warluis. Noticesur Warluis L'acte dedécès de René Antoine de Gau-
dechart porte les signatures de sa femme et de sesenfants, d'Elisabeth
de Gaudechart, sa sœur, du seigneur de Merlemont, et de René Louis
des Courtils, dit le chevalier de Merlemont.

(4) Marie-Madeleine de Gdudechartétait fiancée a Charles des Cour
tils de Merlemont, lorsque,Id veille de son mariage, voulant visiter les

préparatifs du repas de noces, que l'on préparait dans le fournil du
château, elle courut ctourdiment et\int se frapper violemment le front
contre le cintre de l,i porte c[ui était fort liasse, etfut tuée sur lecoup.

(o) Contrat du 10juillet 17j3 devant Nicolas Peinonceaux, notaire a
lieauvais.

(0) François, du ilesnil, ecuyer,seigneur de liailleul,i't.ut Misîle Kr.ui
fois du Mesnil, beigneur de B.iillcul, et de Madeleine de Catheu. Il
mourut au château de Hailleul sur-Therain, le 10 juin 1782,laissant

par testament sonchâteau et sa terre de Biiilleulà son neveu et tilleul
François Uené de Gaudechart, qu'ilaffectionnait tout particulièrement.
La famille du Mesnil remontait à Jean duMesnil, seigneurde Bailleul,
en 1493.

(7) Thérèse de (iaudechail miiui'iit sans laisser d'enfants, le 1K jan-
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3° René-Louis de GAUDECHART qui suit;

4° Jean de Gaudechart, né le 17 octobre 1709 à Beau-

vais, chevalier, seigneur de Boismont et de Bout-

tencourt, marié en novembre 1744 à Marie-Jeanne

Divery (1), mort à Bcauvais le 20juin 1750 (2);

5° Pierre-Bernard de Gaudechart, né à Beauvais le

1" juillet 1713, mort sans alliance;

6° Pierre-Antoine de Gaudechart, né en février 1719,

mort en bas âge.

Lol'is-René DE GAUDECHART

Chevalier
1738-1789

Seigneur de l'Epine, Eury, Courcelles, Mattancourt

Corval et Goulleiicourt.

Louis-René de Gaudechart, fils de René-Antoine de Gaude-

chart et de Madeleine deLignières, naquit à Beauvais, le

\ier 1778. Elle fut enterree dans le chœur de l'église de Bailleul, au-

dessus del'Aigle.
(1) Fille de Jean Divery, conseiller a la Cour des monnaies, et de

Jeanne Gallopin. (Armes Divery du Mesnil d'azur auche\ron d'or ac-

compagné de trois molettes d'eperon du même, 2 en chef, 1 en pointe.)
Marie-Jeanne Divery se maria à François-Leonard de Clouet, brigadier
des gardes du corps du roi, et mourut à Etain, le 27 avril 1793.

(2) Jean de Gaudechart, mort à Beauvais le 20juin 1730,fut inhumé

dans l'eglise des Cordehers.Il laissait cinq enfants mineurs 1° Marie-

Madeleine Jeanne deGaudechart, née en novembre 1743, mariee le

31 mars 17G7, parcontrat devant Séverin, notaire il Beauvais, a Phili-

bert Antoine de Combauld, comte d'Auteuil, arriere-grand pered'Ar-

mand de Combauld, comte d'Autouil, dernier descendant de cette

illustre famille, mort récemment 2" Thérèse-Elisabeth de Gaudechart,
nue le 27 octobre 1746, mariée le 14 mars 1769a Cristophe Cossart, vi-

comte d'Espiès, capitaine au régiment de Royal-Pologne-cavalerie, ehe-

valier de Saint Louis, mort à Omécourt, le 20 juillet 1779, ne laissant

que des filles; 3° Thérese-Athalie de Gaudechart, née le 4 octobre 1747,
morte le 11décembre 1750; 4* Jean-François Nicolas deGaudechart, né

le 3 février 1749,mort le 5 mai 1737; 5" Julie-Renée de Gaudechart,
née apres la mort de son père, le 15 août 1730,morte le 4 mars 1735.
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19septembre 1708. Il fut baptisé dans l'église Saint-Etienne.
Il eut pour parrain Louis de Vion d'Hérouval, docteur en

Sorbonne, son grand-oncle, et pour marraine Claude de Vion

d'Hérouval, sa grand'tante.
Louis-René de Gaudechart prit du service dans lerégiment

des mousquetaires gris.
Il épousa le 23août 1743(l)Elisabeth-Françoise-Geneviè\e-

Renée de Vion de Tessancourt, dame du Coudray, fille de
René de Vion, chevalier, seigneur de Tessancourt du Cou-

dray et de Maisoncelle (2), et de Marie-Marguerite de la

Salle-Carrière, cousine de sagrand'mère.
Aussitôt après son mariage, Louis-René de Gaudechart

vint habiter lechâteau de l'Epine. Il fit reconstruire la ferme
de l'Epine avec despierres des carrières de Montreuil.

Il fit hommage, pourles terres d'Eury et de l'Epine, à l'é-

vêque comte deBeauvais, le 25décembre 1783.
Louis-René de Gaudechart mourutau château de l'Epine,

le 23janvier 1789,à l'âge de 81 ans.
Il fut inhumé dans lecimetière de Warluis.
Elisabeth de Vion deTessancourthabita lechâteau del'Epine

jusqu'au jour où elle en fut arrachée avec ses enfants et
son gendre (3)pour être conduits auchâteau de Chantilly, par
ordre du tribunal révolutionnaire de Beauvais, et plus tard
au château de Liancourt. Après sa mise enliberté (le 12 bru-
maire an III), Elisabeth de Vion de Tessancourt se retiraà
Beauvais dans unemaison qu'elle acheta en 1797à Jacques
de Blois, ancien chanoine de Saint-Pierre.

Elle y mourut le 25 nivôse an VI (1798),à l'âge de 74 ans.
Louis-René de Gaudechart et Elisabeth de Vion de Tessan-

court eurent quatre enfants
1* Marie-Marguerite de GAUDECHART,née le 1" juillet

1744, mariée en la chapelle de Warluis, le 26

octobre 1779,à François-Etienne de Fay d'Athies,

(1)Contrat demariagepassé devantDesmeures,notaireau Châtelet
de Paris. Chartrier del'Epine,carton5, n* 72.

(2)Armesde Vion degueulesà trois aigles d'argentéployées, on
glées et becquées d'or qui est de Vion de Tessancourt.

(3)Charles-LouisdesCourtils de Merlemont.
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chevalier, seigneur de Soizé, brigadier des gardes
du corps du Roi, dont deux filles (1). Elle mourut
le 10 juin 1822.

2' René-François, qui suit.
3' Alexandre Louis deGAUDECHART,né à l'Epine, le

22 octobre 1747.Reçu chevalier de Malte de mino-

rité le 4 mai 1750(2). Mort le 28 octobre 1759.
4' Renée-Adolphe-Françoise de GAUDECHART,née le 23

avril 1751, mariée le 12 août 1772à Charles-Louis
des Courtils de Merlemont (3). Morte le 5 janvier
1835.

René-François DE GAUDECHART

Chevalier, Marquis de Gaudechart

1789-1802

Seigneur de l'Epine, Eury, Courcelles et

Mattancourt,
Chef d'escadron aurégiment de Royal-

Pologne-Cavalerie

René-François de Gaudechart, fils de René de Gaudechart

et d'Elisabeth de Vion, naquit au château de l'Epine, le 18

juillet 1746. Il eut pour parrain Michel du Mesnil, son oncle,
et pour marraine Marie de Lignières, sa grand'mère, et fut

(1) Une d'elles fut lamarquise d'Avelon.

(2) Son droit depassageet de dispensed'âge pour entrer dans l'ordre
de Malte fut paye, le 13 mars 1753, par Elisabeth deGaudechart, dame
de Fresnoy, sa tante, et par Louis de Gaudechart, archidiacre de

Chartres, son grand-oncle. Alexandre de Gaudechart, s'étant cassé la

jambe, au château de l'Epine, en tombant d'unarbre, fut transporté à
Paris pour y subir l'amputation. 11 mourut dessuites del'opération, le
28 octobre 1759,à 12ans. Il fut inhumé à Paris dans l'église de Saint-
Pierre-aux-Boeufs.s.

(3) Voir la Notice sur Merlemont, article Charles Louis des Courtils.
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baptisé dans l'église de Warluis. Il fut élevé à l'abbaye de

Saint-Germer-de-Fly (1).
Il entra, le 7 mars 1763,dans lerégiment des mousquetaires

de la garde du roi. Il devint successivement capitaine à la

suite du régiment de Royal-Pologne-Cavalerie, le 6 mars 1774,

capitaine en second, le 8 août 1778,capitaine en premier en
1785 et chef d'escadronen 1789.

Le 20 avril 1790,il fut reçu chevalier de Saint-Louis par
son beau-frère, Charles-Louis des Courtils de Merlemont,
commissionné par le roi à cet effet (2).

Il quitta le service le1" avril 1791 et vint habiter lechâteau

de Bailleul (3) où il fut arrêté, en 1793, et conduit avec sa

mère au château de Liancourt. Ils furent libérés le 16 sep-
tembre 1794(4).

Il obtint du Premier Consulpar brevet du 9 messidor an IX
une retraite de600livres, comme ancien officier(5).

René de Gaudechart avaitépousé, en 1786, Anne-Louise-

Marie de Trie-l'illavoine, fille de Michel-Nicolas, comte de

Trie Pillavoine, seigneur du Coudray (6),et de Marie-Elisa-

beth deFrémont d'Auneuil (7).
René-François, marquis de Gaudechart, mourut le 6 sep-

tembre 1802.à l'âge de 56ans, au château de l'Epine. Il fut

inhumé dans la chapelle du château (8).

(1)Les Bénédictins avaient fondé à Saint-Germerde-Fly une école
militaire pour l'éducation desjeunes gentilshommes.

(2)Originalde cette commissionsignée du roi LouisXVI. Archives
duchâteau de Merlemont.

(3i Il avait herité du château et de la terrede Bailleul en 1782,qui
lui furent laissespar son oncle etparrain, René-François-Michel du
Mesnil.

(i) Libération donnée a René-François de Gaudechartet à Anne-
Louisede Pillavoine. Archives duchâteau de l'Epine,carton 6.

(13)Archives duchâteau del'Epine,carton96,n' 3.
(0)Michel-Nicolasde Trie-Pilkivoineétait né aux Andelys(Eure),en

1723.Armes écartelé aux 1et 4 d'or la banded'azurqui estdeTrie,
aux 2 et 3d'argentau lion degueules.

(7)DeFrémont d'Auneuil, marquisde Rosay. Armes d'azurà 3
têtes de léopard d'or posées2 et 1.

(8)La famillede Gaudechartobtint l'autorisation d'avoirsasépulture
d.ins l.i chapelledel'Epine.
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Anne Louise-Marie de Trie-Pillavoine se remaria eu 1806
à Claude Marie de Ruff de Calabre, des Princes Scylla (1).
Elle mourut le 26juin 1854, à l'âge de 89 ans, et fut inhumée
dans lachapelle du château de l'Epine, auprès de son pre-
mier mari.

René-François de Gaudechart et Anne-Louise-Marie de

Trie-Pillavoine eurent quatre enfants
1° René-Ferdinand, qui suit;
2' René-Auguste de GAUDECHART,né au château de

Bailleul en 1790, mort le 11 octobre 1806, sans
alliance (2);

3*Jules deGAUDECHART,né à Bailleul en 1791, mous-

quetaire gris de la maison du roi, en 1814,marié
en 1816à Charlotte-Marie-Joséphine de Burgevin
Vialart de Saint-Morys (3). Il mourut sansenfants
le 29 octobre 1817à 26 ans (4);

4' Anne-Aspasie de Gaudechart, née le 19 septembre
1792, mariée le 11 octobre 1809à Antoine-Joseph

Joseph-Silvestre deValon du Boucheron de Saint-

Hippolyte. comte d'Ambrujeac (5). dont deux
fils (6).

(1) Elle habitait lechâteau d'Argueil, pres Neufchâtel, appartenant a
o n secondmari, qui y était mort le 10 octobre 1837.

(2) René-Auguste mourut chez sagrand-mere au château d'Argueil.
Il fut rapporté dans lachapelle, du château de l'Epine.

(3) Fille de N. de Burgevin Vialart de Saint-Morys, lieutenant
des gardes du corps, C" do Noailles, qui fut tué en duel par Barbier
du Fay. Il habitait le château de Saint Agnan, commune d'Hondain-

ville, qui appartient aujourd'hui a M. le comte deLuçay.
(4) Jules deGaudechart mourut au château de Bailleul-sur-Thérain

qui lui était échu en partage (30mai 1815).
(5) De Valon du Boucheron deSaint-Hippolyte en Limousin.
Armes de sable au liond'or, armé, lampassé et couronné de gueules

et aux 2et 3 d'or, a trois lions degueules, posées 2 et 1 qui est Bou-

cheron, et écartelé aux 1 et 4 contrecartelé d'or et degueules quiest
Valon.

(6) Léon et Alexis de Valon d'Ambrujoac. Léon marié en 184Cà

Apolonie de la Roche-Lambert dontdeux fils, Bertrand etRené, et une

fille, la marquise de Castelbajae. Alexis de Valon marié à Cécile

Delessert, mort sans enfants.
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RENÉ-FERDINAND, MARQUIS DE GAUDECHART

1802-1856

Seigneur do l'Epine, Eury, Courcolles et

Mattancoui't.

Chef Me bataillon au l"1' régiment de la Garde

Koyale-lnfanterie,

Chevalier deSaint-Louis et de laLégion d'honneur

René-Ferdinand, fils aîné de René-François de Gaudechart
et d'Anne-Louise-Marie de Trie-Pillavoine naquit au
château de Bailleul-sur-Thérain, en 1787. Il eut pour
marraine Adélaïde-Victoire de Gaudechart d'Hémévillers,
demoiselle deFresnoy (1).

Il entra à l'école militaire de Fontainebleau le26messidor
an XII (18 juin 1803). Il en sortit le 14septembre 1805 avec le

grade de sous-lieutenant. Il futenvoyé au 102° régiment de

ligne et fit la campagne d'Italie. Blessé au siège de Gaete en

1806, il suivit son régiment en Hongrie, en Allemagne. et prit
part aux batailles deRaab et deWagram, où il fut de nou-
veau blessé. Il fut nommé capitaine le 22 juin 1810 etpassa
avec sonrégiment en Espagne, à l'armée de Catalogne. Blessé

encore une fois devant Girone, le 7 mai 1813, il fut fait pri-
sonnier par les Espagnols.

Transporté dans l'île d'Iviça, il y souffrit les plus grandes
privations. Il ne fut libéré que le 20 juin 1814après une

captivité de treize mois.
Il entra alors comme maréchal des logis dans la garde de

Monsieur, commandée par le duc desCars, le 16 juillet 1814.

Après les Cent Jours il fut envoyé comme capitaine au

(1)Adélaïde-Victoirede Gaudechartétait sa tanteà la mode de Bre-

tagne,cousineissuedegermainde sonpère, fille d'Adolphede Gaude-
chart, seigneurd'Ilemévillers, et de Anne-Françoise deQuerrieu. Elle
mourut sansêtre mariée, le 4 février 1849,a l'âge de 87ans,laissant
sa terre duFresnoyà son filleul. Testament auchartrier de l'Epine,
carton7,n"129,
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1" régiment d'infanterie de lagarde royale (23 octobre 1815).
Il fut nommé chef de bataillon le 24 février 1817et quitta le

service en 1824.
Il avait été fait chevalier de la Légion d'honneur le28

juillet 1817 et chevalier de Saint-Louis le 25 avril 1821.
René-Ferdinand de Gaudechart avait épousé au château de

Colombelles-près-Caen, le 3 juillet 1820 (1). Ambroisine-

Louise-Georgette de Laistre, fille de Pierre-François-Raoul,
comte deLaistre (2), et de Louise-Claudine de Beam ais.

Elle mourut sans enfants en 1828.René-Ferdinand, mar-

quis de Gaudechart, fut nommé maire de Warluis le 18
octobre 1831. Il occupa ces fonctions jusqu'au 5 juillet
1848 (3).

Il mourut au château de l'Epine le 20 janvier 1856, à l'âge
de 69 ans, et fut inhumé dans la chapelle du château.

Par son testament en date du 26 avril1835,il instituait son

légataire universel Jean-Baptiste-AIaximilien-Charles-Albé-
ric de Gaudechart d'Hémévillers (4), son cousin auiv* degré.
Il lui laissait sesterres et châteaux de l'Epine et de Bailleul-

sur-TJiérain, ses valeurs etmobiliers, voulant le faire « jouir
de tous lesbénéfices attachés à l'adoption ». Il laissait le reste
de sa fortune à son neveu Léon d'Ambrujoac de Valon de
Saint Hippolyte.

Il faisait en outre deslegs pieux s'élevant à la somme de

trois cent mille francs auxévêchés et paroisses où il possédait
des terres (5).

(1) Par contrat devant mattre Macaire, notaire à Cacn.
Chartrier del'Epine, carton 7, n' 126.

(2) De Laistre. Armes d'azurau*che\ron brisé d'or, accosté de
rieuv cygnes d'argenten chef et d'un de même en pointe.

(3) Il avait été nommé membre du Conseilde prefecture de l'Oise

par décret du 4 juillet 1827.

^4) Voir plus haut la note sur la branche deGaudechart il'Hémé-
îllers.

(;>)Il légua des rentes au*fabriques de Wjrluis et do Bailleul et aux
cures de cesdeux paroisses. Le bureau debienfaisance deWarluis
fut fondé avec une sommeimportante laissée J cette intention.
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Jean-Baptiste-Maximilien-Charles-Albéric

MARQUIS DE GAUDECHART

1850-1887

Charles-Albéric, marquis de Gaudechart, fils alné de Jean-

Baptiste de Gaudechart, chevalier, seigneurd'Hémé\illers, et
de Marie-Jeanne-Françoise-Alice de Boubers d'Abbeville (1),

naquit le 8 février 1805.
Il épousa, le 14 mai 1838,Marie-Victoire Picot de Vaulogé,

fille de Henri-Jean-Baptiste Picot, vicomte de Vaulogé (2), et

de Madeleine-Victoire le Clerc dela Provoterie (3).
Elle mourut au château de l'Epine, le 25 mars 1886, à

l'âge de 72 ans, et fut inhumée dans la chapelle du château.

Charles-Albéric, marquis de Gaudechart, fut bienfaiteur de

la commune de Warluis. Ilbâtit la prolongation de la nef,
refit le carrelage entier del'église et fonda le bureau de bien-

faisance de Warluis.
Le marquis de Gaudechart mourut au château de l'Epine,

le 14septembre 1887,à l'âge de 82 ans.
Il fut le dernier représentant de cette illustre maison, une

des plus anciennes du Beauvaisis.

Charles-Albéric, marquis de Gaudechart, et Marie-Victoire

Picot deVaulogé eurent cinq enfants
1° nfarie-Victoire-Georgette de GAUDECHART,qui suit;
2' Marie-Jeanne- Victoire-Gabrielle deGAUDECHART,

(1)Fille deCharles-François de Boubersd'Abbeville,vicomte de Ber-

nalre, seigneurdeTune,capitainedecavalerie,et de Marie-Charlotte
de Clément du Metz. ArmesBouborsd'or a l.i croix d'or chargée de

cinq coquilles d'.irgont.
(2) Picot de Vaiilogé en Anjou. Armes d'or au chevron d'azur

accompagné de 3falots degueulesallumés, au chefde memp.
(3)Armes d'argentauchevronbrisé d'azur d3 étoiles d'or, auchef

et aucroissantîle môme en pointesurmontantune croix deSdiiit-Andre
de mfmp,
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mariée, le 8 octobre 1867,à Gustave-Pierre, vicomte
de Fayet, capitaine d'état-major (1);

3° Alexandre-Charles -Ferdinand- Ho bert de GAUDE-

CHART,né le 18 mai 1842, mort le 7juin 1843;
i" Marie-Anne-Madeleine-Eugénie de GAUDECHART,

mariée, le 22 décembre 1868, à Marie-Emmanuel-

Joseph-Alonzo-Adhémar, comte et chevalier héré-
ditaire d'Alcantara (2), dont cinq enfants Carlos,
Marie-Magdeleine, religieuse du Sacré-Cœur,

Pierre, jésuite, Gonsalve etAlphonse;
5" Marie-Thérèse, mariée le 25 avril 1876 au comte

Alvar-Marie-Joseph d'Alcantara, frère du précé-
dent, dont un fils, Juan.

Louis-Aimé-Marie, VICOMTE D'HARDIVILLIERS

ET Marie- Victoire-Georgette DE GAUDECHART

Marie-Victoire-Georgette de Gaudechart, fille ainée de

Charles-Albéric, marquis de Gaudechart, et de Marie-Vic-
toire Picot deVaulogé, épousa le 25juin 1861, en l'église de

(1) Fils de IIippolyte, marquis de Fayet, gentilhomme de la cour du
roi Charles X et de Nathalie de Chabrol deTournoël.

Le vicomte de F.iyet, lieutenant-colonel d'état major, officier de la

Légion d'honneur, décoré desmédailles d'Italie et du Mexique, mourut
au ch.Ueau de Bailleul-sur Thérain,le 8 octobre 1879, laissant 3 filles

1* Geneweve, mariée à Renaud, comte deCherisey, morte le 18 mars

1892,dont un fils, Henri Guatave Gérard; 2° Marie-Blanche, mariée au

baron T'Kint delîoodenbeke: 3° Yolande, mariée au comte d'Estutt

d'Assay.
De Fayet. Armes d'azur d une fascede sable, bordée d'or, chargée

d'une coquille d'argent accostée de deux étoiles d'or etaccompagnée en
chef d'une levrette d'argent courante, ayantun collier degueules bordé

et broché d'or, et en pointe de trois losanges aussi d'or rangées en
IdSCC.

(2) Fils de Pierre-Octave, comte et chevalier héréditaire d'Alcantara,
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Warluis, Louis-Aimé-Marie, vicomte d'Hardivilliers (1), fils

d'Auguste Charles-Henri, v icomte d'Hardivilliers gentil-

homme honoraire de la chambre du roi, capitaine d'Infanterie

aux grenadiers de la Garde, et d'Antoinette de Vion de

Gaillon.

Ils eurent deux fils
1*François d'liardivilliers, mort en 1889;
2' Albériè, vicomte d'Hardivilliers, marié le 3 juin 1890

à Madeleine de Clermont-Tonnerre, morle le 28

février 1897, dont deux fils, François et Fernand,
et deux filles, Anne-Marie et Madeleine.

CHATEAU DE L'EPINE


